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Le mot de l’aumônier 
 
 
 

L’abbé Jean-Marie Gallay est né à La Clusaz, 

en Haute-Savoie, le 20 novembre 1896. Il fut profes-

seur au Petit séminaire de Thonon-les-Bains, en 

Haute-Savoie également, de 1923 à 1943. Il fut en-

suite chargé des vocations dans le diocèse d’Annecy 

de 1943 à 1948. Il fut rappelé à Dieu en pleine prédi-

cation de retraite à Marseille, le 20 septembre 1967. 

Le thème de sa dernière prédication fut : « La pater-

nité ou la maternité spirituelle – Toute âme doit don-

ner sa vie ». Ses derniers mots furent : « La mort 

n’arrête pas cette paternité, elle l’épanouit… »1.  

L’abbé Gallay a consacré toute sa vie au 

recrutement sacerdotal et à l’apostolat marial. Il 

pensait que « les deux vont de pair, nécessairement, 

car ils sont les deux faces d’une même médaille :  

Jésus, Fils de Marie, Prêtre unique et éternel ».  

C’est de son cœur de prêtre de Jésus-Christ et 

d’apôtre aimant de Marie que les livres, qui ont pour 

titres Voici ta Mère, le Prêtre confié à Marie et à ses 

filles et l’Élue du Christ-Prêtre, jaillirent au cours de 

sa vie2. Ils forment « un ensemble de méditations et 

de réflexions, aux aperçus souvent originaux, parfois 

fulgurants, qui percent d’un trait de lumière et 

d’amour, l’esprit et le cœur ». Á ces trois livres, on 

peut en ajouter un quatrième « plus bref, mais si 

émouvant et bienfaisant » : J’ai soif de ton amour. 

Dans ce petit livre, « le cœur des vierges consacrées 

et de celles vivant dans le monde, offert à Dieu et au 

Christ, participe au Calvaire et à la Rédemption de 

l’humanité ». Dans cet opuscule, il montre comment 

l’amour du Christ engendre la virginité, virginité qui 

engendre la maternité spirituelle dans les cœurs ai-

mants, même dans le monde3. La virginité y est ho-

norée et magnifiée, comme il se doit : « Le sacerdoce 

virginal est le fruit fécond de l’amour virginal de 

Marie et de ses filles ».  

L’abbé Gallay logeait à la cure d’Yvoire chez 

son filleul, l’abbé Bastian, qui y était curé. La secré-

 
1 Un de ses livres, Le prêtre confié à Marie et à ses filles, traite de ce sujet. 
2 Publiés avant le concile Vatican II, ces livres ont reçu l’imprimatur. Á la 
grande surprise de son auteur, Voici ta Mère a été considéré comme Le livre de 

l’année mariale. Il a atteint le 21ème mille, a été traduit en japonais et a reçu des 

louanges venues des horizons les plus divers : cardinaux, évêques, prêtres, reli-
gieux et laïcs. Cependant, il faut émettre des réserves, sur une publication pos-

thume (1968), Fatima et l’Eucharistie « retouché » par un théologien anonyme. 
3 L’auteur s’appuie sur l’encyclique Sacra virginitas de Pie XII. 

taire de l’abbé Gallay a témoigné que parfois, en 

plein travail, il lui demandait de cesser et de se 

mettre à genoux devant un grand cadre de la Sainte 

Vierge. « Il voyait la Sainte Vierge », disait-elle4. 

C’est surtout, avec le Christ-Prêtre et jamais 

sans Lui, que la Vierge Immaculée est exaltée dans 

les ouvrages de l’abbé Gallay : « Marie est située au 

plus haut sommet : celui de la Corédemption, où la 

conduisit son total acquiescement au plan divin ». 

Car « du Fiat de l’Incarnation au Fiat de la Cruci-

fixion, son Cœur maternel fut douloureusement bles-

sé de toutes les souffrances endurées par son Fils, le 

Christ-Prêtre, Lui qui est vivant dans tous les prêtres 

de son Église ».  

L’abbé Gallay avait acquis la conviction que 

l’éclosion des vocations, et en particulier celle des 

vocations sacerdotales, dépendait de la dévotion ma-

riale en général et surtout de la dévotion à Notre-

Dame de Lourdes. Il aimait à faire remarquer que la 

Vierge Marie était apparue à Lourdes sous les appa-

rences d’une jeune fille de quinze ans, âge auquel eut 

lieu l’Incarnation, et qu’Elle avait proclamé son iden-

tité, « Je suis l’Immaculée Conception », le 25 mars, 

en la fête de l’Annonciation, jour de l’ordination sa-

cerdotale du Prêtre éternel. Dans l’Élue du Christ-

Prêtre, l’abbé Gallay a écrit : « Le Christ étant essen-

tiellement Prêtre et Hostie, quand on a compris : 

qu’Il est le Prêtre du Très-Haut par Marie ; que sa 

chair livrée pour nous, Il l’a prise en Elle ; que son 

sacerdoce a commencé au sein virginal de 

l’Immaculée ; qu’Il a voulu la Vierge toute proche de 

Lui au Golgotha… est-il besoin de longues réflexions 

pour comprendre que l’Immaculée est, de par Dieu, 

ordonnée au Christ, Prêtre et Hostie ? »5. 

Vraiment, « on peut dire que l’abbé Gallay, 

par amour pour l’Unique Prêtre Jésus-Christ, a im-

molé sa vie pour tous les prêtres, fils de Marie »6. Il 

est l’auteur du Pater Sacerdotal7. 

Abbé Guy Castelain+ 

 
4 Témoignage d’une amie de la secrétaire de l’abbé Gallay, donné par lettre du 

22 février 2025 à l’aumônier de la Confrérie Marie Reine des Cœurs.  
5 L’Élue du Christ-Prêtre, S.I.P.E. Thonon, 1961, p. 206. 
6 Renseignements sur la vie de l’abbé Gallay : Le Pater Sacerdotal et avant-

propos de Fatima et l’Eucharistie, Éd. A. Abbé J.-M. Gallay, auteur-éditeur.  
7 Voir l’encadré en dernière page : Le Pater Sacerdotal de l’abbé Gallay. 



L’âge et la taille  

de l’Immaculée  

à Lourdes 
 

Depuis quelque temps, j’avais été frappé par 

un détail des apparitions de Lourdes : je me deman-

dais pourquoi Bernadette insistait sur le fait qu’elle 

voyait dans la Grotte une jeune fille de sa taille et 

de son âge ? Personnellement, je ne trouvais pas à 

cela explication satisfaisante. Je ne la trouvais pas 

non plus chez les auteurs qui ont parlé de Lourdes. 

Cependant, si cette particularité des apparitions avait 

attiré mon attention, si j’y avais pensé à plus d’une 

reprise, dans l’ensemble, cela me semblait tout de 

même un détail sans grande importance. J’étais loin 

de penser que ce serait pour moi en 1958, centenaire 

des apparitions de Lourdes, l’indice révélateur des 

intentions profondes de l’Immaculée. 

La Vie de Bernadette, par Mgr Trochu, me 

tombe providentiellement dans les mains. Pas le 

temps de la lire. Un coup d’œil, cependant. Mon at-

tention est retenue par : « En 1876, Bernadette de-

mandait : A-t-on écrit de nouveaux livres sur 

Lourdes ? – Cela vous intéresse ? – Oui, si on écri-

vait un autre livre sur Lourdes, je voudrais voir in-

sister sur l’apparition où la Vierge s’est nommée ». 

(…) Mon attention, en effet, avait été depuis long-

temps fortement attirée par les paroles de Notre-

Dame : « Je suis l’Immaculée Conception », et par le 

jour choisi pour les prononcer : 25 mars. (…) 

Marie ne s’est pas contentée de dévoiler son 

nom le 25 mars, jour où l’Église fête l’Annoncia-

tion… et l’Incarnation…  jour où le Verbe est, en son 

sein, devenu le Prêtre du Très-Haut. (…) Pour qu’il 

n’y ait pas l’ombre d’un doute sur ses intentions, la 

Vierge a fait plus, Elle a pris l’âge et la taille de Ber-

nadette : l’âge et la taille qu’Elle avait, Elle, 

l’Immaculée, à l’instant béni où Elle est devenue 

la Mère du Christ-Prêtre. Oui, tout est lumineux ! 

Les paroles de la Vierge… Le jour qu’Elle choisit 

pour se nommer… L’âge et la taille qu’Elle revêt 

proclament, qu’à Lourdes, nous sommes devant 

une apparition de la Vierge en tant que Mère du 

Christ-Prêtre ; ou, si vous préférez, tout publie qu’à 

Lourdes, Marie a voulu attirer notre attention sur 

l’Union qui est la sienne avec le Christ-Prêtre. (…) 

Il fallait que Lourdes devînt le haut-lieu de la 

Chrétienté… pour que le sens sacerdotal du Mes-

sage de l’Immaculée porte haut et loin… Pour que 

l’appel de la Vierge de l’Incarnation attire toute la 

Chrétienté au culte de Celle qui, le 25 mars, est de-

venue Mère Virginale du Verbe fait chair : du Christ, 

Prêtre, unique et parfait. 
Abbé J.-M. Gallay, L’Élue du Christ-Prêtre, pp. 24-29. 

 

Commentaire 

sur la 

Consécration 

mariale montfortaine 
 

Structure théologique de la consécration 
 

La consécration mariale montfortaine s’ap-

pelle, plus exactement : Consécration de soi-même à 

Jésus-Christ, la Sagesse incarnée, par les mains de 

Marie. Elle est toujours imprimée à la fin du Traité 

de la vraie dévotion à la Sainte Vierge (VD), mais ne 

se trouve pas dans le manuscrit du Traité. Elle est in-

sérée dans un autre ouvrage du Père de Montfort : 

l’Amour de la Sagesse éternelle (ASE 223-227). 

La consécration dont il s’agit est bien une 

consécration à Jésus-Christ Lui-même, par les mains 

de Marie. Cette consécration est donc bien christo-

centrique selon un souci cher aux critiques moder-

nistes de cette dévotion. Grignion de Montfort ap-

pelle Jésus-Christ la Sagesse incarnée, c’est pour-

quoi, il conjugue ses verbes au féminin quand il parle 

de Jésus-Christ : détail auquel il faut s’habituer sans, 

toutefois, se laisser rebuter.  

Á première vue, le texte de la consécration 

paraît un peu long et ressemble à une vaste prose, 

qui, tout en étant fondée sur la doctrine, semble d’un 

style assez libre. En fait, il n’en est rien. 

Le texte de cette consécration est fortement 

charpenté par un plan théologique bien défini.  

Comme prélude (ASE 223), le Père Grignion 

commence par un acte de foi en la divinité de Jésus-

Christ, et, en conséquence, il poursuit par un acte 

d’adoration. Suivent quatre petits paragraphes cor-

respondant aux quatre fins de la prière : acte de re-

merciement (fin eucharistique), acte de louange (fin 

latreutique), acte de repentir (fin propitiatoire), et 

acte de demande (fin impétratoire). Tout ce qu’il y a 

de plus classique.  

Dans ce dernier acte, est introduite la Média-

tion de Marie, comme moyen de conversion pour se 

retirer du péché et parvenir à l’union définitive avec 

la Sagesse incarnée, Jésus-Christ, dans l’éternité. 

C’est pourquoi, le saint se tourne vers Marie (ASE 

223, in finem). 

Puis, Montfort adresse à la Mère de Dieu un 

triple hommage (ASE 224). Il avait lu et étudié 

l’ouvrage du Père Poiré, la Triple couronne de la 

Mère de Dieu (cf. VD 26), une somme mariale (trois 

tomes de plus de 600 pages !) qu’il résume en trois 



hommages : à la Couronne d’Excellence, à la Cou-

ronne de Puissance, à la Couronne de Miséri-

corde. 

Montfort insère ensuite plusieurs paragraphes 

qui correspondent aux quatre Moyens pour acquérir 

la divine Sagesse (ASE 181-222) que l’on trouve à la 

fin de l’Amour de la Sagesse éternelle : Premier 

moyen : un désir ardent (ASE 181-183) ; Deuxième 

moyen : une prière continuelle (ASE 184-193) ; 

Troisième moyen : une mortification universelle 

(ASE 194-202) ; Quatrième moyen : une tendre et 

véritable dévotion à la Sainte Vierge (ASE 203-

222). Grignion de Montfort fait allusion à ces quatre 

moyens (ASE 224, in finem-225), sans les reprendre 

dans le même ordre. Il commence donc par formuler 

un acte de désir (ASE 224, in finem) envers la di-

vine Sagesse (premier moyen). Puis, vient le renou-

vellement des promesses du baptême, qui contient en 

germe la mortification universelle (troisième 

moyen), c’est-à-dire tout le renoncement chrétien : au 

démon, au monde et à la chair, pour suivre Jésus-

Christ (ASE 225, § 1). C’est juste après ce renouvel-

lement que se trouve le cœur de la consécration, 

comme la perle dans l’écrin, qui est la donation to-

tale à la Vierge Mère de Dieu (ASE 225, §2), dona-

tion qui est l’expression de la tendre et véritable dé-

votion à la Sainte Vierge (quatrième moyen). Enfin, 

il formule une prière instante (deuxième moyen) 

auprès de Marie (ASE 226, §1). 

Le Père Grignion, homme de volonté résolue, 

formule ensuite un acte de ferme propos (ASE 226, 

§ 2) pour persévérer : Á Jésus par Marie ! 

Grand vulgarisateur et grand apôtre de la Mé-

diation universelle de Marie, il énonce, d’une part, un  

acte de recours à la Médiation ascendante (ASE 

226, § 3), et, d’autre part, un acte de recours à la 

Médiation descendante (ASE 227, §1). 

Nonobstant le fait que la persévérance soit le 

fruit d’une grâce de Dieu, la consécration se termine 

par un acte que l’on pourrait qualifier, d’une certaine 

manière, d’acte de persévérance (ASE 227, §2).  

L’analyse de cette consécration met en relief 

un grand principe qui doit guider l’étude théologique 

et la piété : Pietas cum doctrina, doctrina cum pie-

tate, soit : « La piété doit se fonder sur la doctrine et 

la doctrine doit s’épanouir dans la piété ».  

L’ami de Montfort, Claude-François Poullart 

des Places, le fondateur du Séminaire des Messieurs 

du Saint-Esprit à Paris, avait formulé ce principe en 

termes un peu plus littéraires : « Un clerc pieux sans 

science a un zèle aveugle ; un clerc savant sans pié-

té est appelé à devenir rebelle à l’Église ».  

Cet axiome concerne non seulement les ec-

clésiastiques, mais aussi tout catholique en général 

et, en particulier, tout vrai dévot à la Sainte Vierge. 

Les intentions  

sacerdotales  

de l’Immaculée 
Le contexte lourdais confirme les intentions 

sacerdotales de l’Immaculée. Á titre d’exemples : 

1) La Vierge envoie Bernadette au prêtre. 2) Elle 

demande une chapelle. Une chapelle, où le prêtre 

consacrera l’hostie ; où le prêtre remettra les pé-

chés ; où le prêtre parlera de la vie surnaturelle. 3) 

Quand on regarde Massabielle… on voit, avant : une 

terre déserte où le démon faisait des sien-

nes ; pendant : une terre où court le peuple chrétien, 

mais où la soutane ne se montre pas ; depuis : un 

haut-lieu de la Chrétienté, une terre sacerdotale 

entre toutes. Peut-être pas un endroit de la terre où 

se disent tant de messes ; où il se donne plus d’ab-

solutions ; où tant d’âmes trouvent la foi et la paix.  

Lourdes, c’est 1858 : prodromes du matéria-

lisme, négateur du surnaturel. Bernadette : une pe-

tite dénuée de tout ce que le monde envie, de tout ce 

sur quoi nous nous ruons. 18 apparitions : 3 prépa-

ratoires, évocatrices du mystère trinitaire ; 15 qui 

symbolisent les mystères du Rosaire, autrement dit 

l’ineffable union de la Vierge Immaculée et du 

Christ, Prêtre du Très-haut. 25 mars : le jour où nous 

fêtons l’Annonciation… l’Incarnation : le jour où a 

débuté l’union de l’Immaculée et du Christ inaugu-

rant son Sacerdoce au sein virginal de sa Choisie. 

L’âge et la taille de Bernadette : le signe qui, à 

l’heure voulue de Dieu, doit permettre de com-

prendre les intentions sacerdotales de la Vierge. 

 Bene omnia fecit ! « On Lui amena un sourd 

qui parlait difficilement et on Le pria de lui imposer 

les mains. (Jésus) le prit à part, en dehors de la 

foule, Il lui mit les doigts dans les oreilles et de sa 

salive sur sa langue. Puis, levant les yeux au ciel, Il 

poussa un soupir et dit : Ephpheta, c’est-à-dire : 

Ouvre-toi ! Et ses oreilles se trouvèrent ouvertes et 

sa langue déliée, et il parlait comme il faut… Et au 

comble de l’admiration, ils disaient : Bene omnia 

fecit ! (c’est-à-dire : « Tout ce qu’Il fait est bien 

fait… »). Il fait entendre les sourds et parler les 

muets ! » (Mc VII, 31-37). De l’Immaculée qui a 

daigné nous parler à Lourdes, nous pouvons et de-

vons dire aussi : Bene omnia fecit ! Comme Elle a 

bien fait toutes choses : pour nous manifester ses 

splendeurs et ses intentions sacerdotales… Comme 

Elle a bien fait toutes choses, pour que ce soit le 

grand Ephpheta de toute l’Humanité : pour que tant 

d’hommes, aujourd’hui sourds et muets, entendent la 

Parole de Dieu et acclament enfin le Seigneur avec 

son Fils : le Christ, Prêtre unique et Parfait ! 
 

Abbé J.-M. Gallay, L’Élue du Christ-Prêtre, pp. 29-32. 



 

Le Pater  

Sacerdotal 

de l’abbé Gallay 
 

« Jésus dit à ses disciples : Grande est la 

moisson… peu nombreux les ouvriers. Priez donc le 

Maître de la moisson d’envoyer des ouvriers à sa 

moisson ». Oui, il nous faut, et vite, des milliers de 

prêtres… des milliers de saints prêtres. Pour les ob-

tenir, obéissons : prions le Pater Sacerdotal ! 

Genèse du Pater Sacerdotal 
 Des sept demandes du Pater, pas une qui 

puisse se réaliser sans des prêtres nombreux et 

saints ! Sans des prêtres saints et nombreux : le Père 

sera-t-Il connu et aimé ? Son règne s’étendra-t-il ? Sa 

volonté sera-t-elle accomplie ? Les hommes auront-

ils à leur portée l’Eucharistie ? Obtiendront-ils les di-

vins pardons ? Résisteront-ils aux attaques du Dé-

mon ? Seront-ils délivrés des maux qui les oppres-

sent et qui, tous, viennent de la rupture d’amour avec 

le Père, [du Ciel, c’est-à-dire] le péché ? Si nous fai-

sions suivre les demandes du Pater de l’invocation 

du Maître de la moisson, nous obtiendrions une belle 

prière… Après le Christ, personne plus que Marie ne 

désire des prêtres nombreux et saints… Le Pater Sa-

cerdotal, pour la Mère du Christ-Prêtre [Médiatrice 

de toutes grâces], quelle joie ! 

Notre Père qui êtes aux Cieux… 
Pour que votre Nom soit sanctifié, pour que 

Vous soyez connu et aimé de tous les hommes… 

Par Marie, donnez-nous de saints prêtres ! 

Pour que votre Règne arrive, pour que 

l’Église se répande sur la terre entière…  

Par Marie, donnez-nous de saints prêtres ! 

Pour que nous connaissions votre volonté et 

puissions l’accomplir… 

Par Marie, donnez-nous de saints prêtres ! 

Pour que tous les hommes aient toujours à 

leur disposition le Pain quotidien : la sainte Eucha-

ristie, et qu’ils sachent s’en nourrir… 

Par Marie, donnez-nous de saints prêtres ! 

Pour que nous puissions obtenir le pardon de 

nos péchés au tribunal de la Pénitence, et que partout 

règnent la charité et la paix… 

Par Marie, donnez-nous de saints prêtres ! 

Pour que nous puissions résister aux tenta-

tions, aux attaques, aux séductions du Démon… 

Par Marie, donnez-nous de saints prêtres ! 

Pour que nous soyons délivrés de tout mal et 

comblés de tout bien… 

Par Marie, donnez-nous de saints prêtres ! 
 

Source : Voici ta Mère, pp. 4, 233-234 et 237. Imprimatur du 30 mai 1957. 
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Retraites Mariales  

Montfortaines 

durant l’année 2025 
 

❖ À San Damiano (Italie) 

     - du 5 au 10 mai 2025 (mixte) 

        Directeur : Abbé C. Pellouchoud 

        [41] 62/209.16.27 ou Sandamiano@fsspx.ch  
 

❖ Au Moulin du Pin (53) 

     - du 16 au 21 juin 2025 (mixte, 19 places) 

       Le Moulin du Pin  02.43.98.74.63. 

       Directeur : Abbé G. Castelain 
 

❖ Au Trévoux (29) 

     - du 14 au 19 juillet 2025 (mixte, 24 places) 

       Abbé G. Castelain  06.38.79.52.73. 
 

❖ À Bitche (57) 

     - du 14 au 19 juillet 2025 (mixte, 36 places) 

       École l’Étoile du Matin  03.87.06.53.90. 

       Directeur : Abbé S. Morin 
 

❖ À Enney (Suisse) 

     - du 21 au 26 juillet 2025 (mixte, 24 places) 

       Domus Dei  [41] 26/921.11.38. 

       Directeur : Abbé C. Pellouchoud 
 

❖ Au Moulin du Pin (53) 

     - du 8 au 13 décembre 2025 (mixte, 19 places) 

       Le Moulin du Pin  02.43.98.74.63. 
 

Il est temps de s’inscrire ! 
 

 
 

            ❖ 3 446 membres au 30 avril 2025. 

❖ La messe du samedi 4 mai 2025 est célé-

brée pour les membres vivants et défunts de la Con-

frérie ❖ Protection des données. Les informations 

fournies ne sont utilisées que par la F.S.S.P.X, qui 

respecte la législation (RGPD) sur la protection des 

données. Elles ne sont pas transmises à des tiers. 

Pour exercer votre droit d’accès, de rectification et de 

suppression des données vous concernant, écrire par 

voie postale (adresse en 1re page) ou par mél à 

cmrc@fsspx.fr ❖ Site Internet : La Porte Latine. ❖ 

IPNS. Responsable de publication du bulletin : 

abbé Guy Castelain, FSSPX.  06.38.79.52.73. 
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